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SEANCE DU 9 NOVEMBRE1883

PRESIDENCE DE M. BUREAU.

M. le President declare ouverte la session ordinaire de 4 883-8 i,

et fait observer que, conformement a Varticle 3 du Reglement, le

proces-verbal de la seance du 27 juillet dernier a ete soumis a Tap-

probation du Conseil (1).

M. le President a le regret d'annoncer a la Sociefe qu'elle a

perdu depuis sa derniere reunion quatre de ses membres :

M. Pedicino, directeur du jardin botanique de Tuniversite de

Rome, decede le 2 aout ; Ch. Gaillardot, qui a succombe le 16 du

memc mois, dans un village du Liban, pres de Beyrouth, a une

longue et cruelle maladie dont il souffrait depuis quatre ans;

Duval-Jouve, correspondant de la section de botanique de l'Aca-

demie dcs sciences, decede a Montpellier le 25 aout (2), et le

Dr
Bras, decede dans sa quatre-vingt-deuxieme annee, le 2 septem-

bre, a Villefranche de Rouergue.

M. Malinvaud rappelle les principaux titres scientifiques de ces

regrettes collegues. M. le Dr
Bras, auteur d'un Catalogue des

planles vasculaires de VAveyron (3), chercheur infatigable, a en-

richi la flore frangaise de deux especes nouvelles, le Specularia

castellana et le Saponaria bellidifolia(A); aucun botaniste ne con-

naissait mieux que lui les plantes du departement de FAveyron,

ainsi que celles du Lot, oti il avait aussi beaucoup herborise.

Le Dr Charles Gaillardot, ancien medecin sanitaire de France en Egypte,

ancien directeur de TEcole de medecine du Caire, etait ne en 1814 a Lune-

ville. En 1834, apres avoir termine ses etudes medicales a la Faculte de Paris,

il partit pour l'Egypte en meme temps qu'un bon nombre de Frangais, officiers

' dans l'armee et medecins, qui s'y etaient rendus a Tappet de Mehemet Ali. II

fit toute la campagne de Syrie, et c'est a lui qu'on doit la premiere carte du
tlauran. Apres la guerre il resta en Syrie, ou il fut nommemedecin dans l'ar-

mee turque, et se livra a ses eludes favorites, la geologie et la botanique.

Pendant les evenements de Syrie de 1860, il donna asile a un nombre consi-

(1) Le n° i de 1883, contenant integralement le compte rendu de la seance du

27 juillet, avait ete distribue dans le courant d'octobre.

(2) Une notice necrologique sur M. Duvai-Jouve sera donnee ultericurement dans le

Bulletin. (Note du Secretariat.)

(3) Voyez le Bulletin, t. XXIV, Rev. bibliogr. p. 2-26.

(4) Ibid. t. XXV, Seances, p. 173.
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derable de families de la monlagne quietaient venues se refugiera Saida,et sut

preserver cette ville des massacres qui ensanglantaient la contree. En 1861,

il lit partie de la mission de Phenicie, dirigee par M. Renan, et collabora tres

activemcnt al'ouvrage qui en fut le resultat.

En 1803, il fut attache a la mission de M. de Saulcy en Palestine
;

puis, nomine

medecin sanitaire de France en Egypte, il s'acquitta pendant plusieurs aunees

de cette fonction delicate avec une abnegation et un devouement professionnel

au-dessus de tout eloge.

11 elait chevalier de la Legion d'honneur depuis 1860, et membre de l'lnstitut

d'Egypte, dont il a ete a plusieurs reprises president et qui lui doit des travaux

remarquables sur l'age prehistorique et sur la flore orientate.

Admis dar\g notre Societe en 1860, il remplissait a cet egard ses obligations

avec une parfaite exactitude et ne negligeait aucune occasion de nous temoi-

gner sa sympathie.

M. le President fait connaitre quatre nouvelles presentations.

Dons faits a la Societe :

V. Berthoumieu et R. du Buysson, Mousses et Hepatiques de VAllier.

Dr Bonnet, Enumeration des plantes recueillies par le Dv Guiard
dans le Sahara.

Sur quelques Jusquiames du groupe Datora.

et J.-A. Richter, Sur quelques plantes de la Cdte-eTOr et des

Basses-Pyrenees.

A Franchet, Plante du Turkestan recueillies par la mission Caput.

Dr Granel, LErgot, la Rouille et la Carte des cereales.

Viaud-Grand-Marais et Guyonvarch, Plantes de Vile de Groix {Mor-
bihan).

Zeiller, Fructifications de Fougeres du terrain houiller.

A. et C. de Candolle, Monographic Phanerogamarum, vol. V. (Cyrtan-
drew, auct. C. H. Clarke).

Meehan, Variations in nature.

Sercno Watson, Contributions to American Botany, XI.

H. Hofmann, JJeber das Aufblahen der Gewachse.

Resume du compte rendu des travaux du laboratoire de Garlsbere

vhysiologie et la morphologie des ferments
alcooliques, par M. Hansen).

Atti della r. Universita di Genova, vol. IV, part. II (contient : Teoria
generate della fillotassi, par F. Delpino).

Saccardo et A. Malbranche, Fungi gallici, series V.

Annates du Bureau central meteor ologique de France, publiees par

H. Mascart (annee 1881, vol. I, II, III).

De la part de M. Mouillefarine :

The international scientists' Directory, compiled by Samuel e Gassino.
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De la part de M. le Ministre de 1'Instruction publique :

Discours de M. Jules Ferry, president du Conseil, etc., prononce a la

Sorbonne, le 31 mars 1883*

Lecture est donnee d'une lettre de M. le Dr
Loubrieu, qui re-

mercie la Societe de l'avoir admis au nombre de ses membres.

M. Malinvaud resume et lit en partie les communications sui-

vantes parvenues au Secretariat pendant les vacances

:

LE SAXIFRAGA FLORULENTA Morctti, ESPfiCE FRAXgAISE,

par 11. Kmilo EHJH* AT.

Je vous ai envoye (1), il y a une quinzaine de jours, un bel echantillon

vivant du Saxifraga florulenta recolte sur territoire frangais, dans les

environs de Saint-Etienne aux Monts (Alpes-Marilimes) (2). Cette plante,

si remarquable par ses caracteres speciaux, son aire geographique tres

restreinte et encore par 1' originality et la beaute de ses formes, affectionne

surtout les parois verticales et denudees des roches primitives, a une

altitude comprise entre 2000 et 3000 metres au-dessus de lamer. Jusqu'ici

les nombreuses stations dans lesquelles on a constate sa presence son!

renfermees dans un rayon de 8 a 9 kilometres environ (a vol d'oiseau),

autour d'un centre place vers l'extremite de la vallee piemontaise du

Gesso, dans laquelle se trouvent les bains de Valdieri ou Vaudier. Aucune

de ces stations n'est franfaise. A la verite, la frontiere tracee en 1800,

apres la reunion de i'ancien comte de Nice a Parrondissement de Grasse

pour la formation du departement des Alpes-Mari times, est si etrange,

ju'il est difficile dans une florc frangaise de ne point comprendre les

xtremites superieures de quelqucs petites vallees, frangaises dans leur

moitie inferieure, pour s'arreter a la crete des Alpes et a la grande ligne

de partage des eaux. (Test ce qu'a fait Ardoino dans sa Flore des Alpes-

Marithnes. —La nouvelle station que je vieus de decouvrir, et qui

ajoute un nouveau membre a la flore du territoire politiquement fran-

Cais, offre surtout quelque interet parce qu'elle s'eloigne notablement

deTairetres restreinte dans laquelle on connaissait jusqu'ici cette rare

Saxifrage. La carte manuscrite que je joins a ces lignes montre que cette

<

(1) Cette note etait adressee a M. Malinvaud, et datee du 21 aout.

(2) Voyez la feuille n° 213 (Saint-Martin-Lantosque) de retat-major francais. La
Saxifrage se trouve sur des parois de rochers au bord du lac superieur de Vens, pres

de la cascade; puis, tres abondant, <;a et la entre les deux lacs inferieurs et le fond du
vallon de Vens, dans la region du Pinus Cembra. J'estime que ces stations atteignent

environ 20U0 a 2200 metres sup. mar.


